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3 | Moulage du « Gladiateur Borghèse » 

Probablement fi n du xviiie ou début du xixe siècle
Moulage en plâtre patiné
H. 1,69 m
Quelques fi ssures et éclatements ; l’avant-bras gauche à insertion 
Dernière restauration en 2012 (M. Hirschy)
Gypsothèque de l’Université de Genève, inv. 79

Expositions 
La statue originale : D’après l’antique. Paris, musée du Louvre, 
16 octobre 2000 – 15 janvier 2001
Le moulage genevois : Pierre-Louis de La Rive (1753-1817) et le paysage 
à l’âge néoclassique. Genève, Musée Rath, 7 février – 5 mai 2002

Découverte vers 1611 à Porto d’Anzo, l’antique Antium − dans le 

Latium − où se trouvait jadis la villa de Néron 1, en dix-sept fragments 

de marbre pentélique, la statue du Gladiateur Borghèse (musée du 

Louvre, inv. Ma 527) fut probablement recomposée par Guillaume 

Bertelot, qui restaura aussi le bras droit perdu 2. La statue fut d’abord 

exposée en 1613 au Palais Borghèse au Champ de Mars, et intégrée en 

1620 dans la Villa Pinciana, construite à Rome hors les murs pour 

héberger les collections du cardinal Scipion Borghèse 3. Des gravures et 

de nombreux moulages en plâtre et en bronze ont contribué à la popu-

larité de l’œuvre que l’on admirait pour le rendu réaliste de l’anatomie 

et qui fut jugée par un auteur du xviie siècle comme « tout ce que l’on 

connoît de plus beau de l’antique » 4. En 1807, le Gladiateur fut vendu 

dans un lot de 695 marbres de la collection Borghèse à Napoléon Ier 

pour entrer une année plus tard au Musée Napoléon à Paris 5.

L’identité du jeune combattant nu reste à ce jour inconnue : il fut 

identifi é par les uns comme un gladiateur, d’autres ont proposé d’y voir 

un pugiliste, parfois même un discobole, un guerrier ou un héros com-

battant anonyme ou encore une représentation d’Achille, d’Ajax ou de 

Léonidas de Sparte. La tête avancée et tournée vers sa gauche, le « gla-

diateur » lève son bras gauche pour se protéger avec son bouclier dont 

reste seulement le brassard sur l’avant-bras. Le poids du corps repose 

sur la jambe droite fl échie, alors que le pied gauche est largement en 

retrait et ne touche qu’à peine le sol. Ce mouvement s’inscrit dans une 

grande diagonale qui domine la composition quand on regarde la statue 

de son côté gauche. On notera en même temps que la main droite et 

l’épée qui expliqueraient l’action restent invisibles dans cette perspec-

tive. Ce n’est qu’en tournant autour de la statue dans le sens des aiguilles 

d’une montre que le sujet s’éclaire et que l’on découvre un jeune com-

battant nu qui se protège, la bouche légèrement entrouverte, sous son 

bouclier. D’une apparence moins héroïque dans cette perspective, il 

semble s’agir plutôt d’un vaincu que d’un vainqueur qui, sous l’attaque 

d’un adversaire probablement à cheval, va connaître une issue fatale 6.

D’après l’inscription sur le tronc d’arbre qui nous informe qu’il 

s’agit d’une « œuvre d’Agasias fi ls de Dôsithéos Éphésien » (Ἀγασίας 

Δωσιθέου Ἐφέσιος ἐποίει) et d’après son style, la statue fut sculp-

tée vers le début du ier siècle av. J.-C. Œuvre originale, reprise libre, 

ou même copie exacte d’une statue en bronze de l’époque de Lysippe ? 

La question reste à ce jour ouverte.

Le premier moulage du Gladiateur Borghèse est arrivé à Genève en 

1788, offert à la Société des Arts par le peintre de La Rive 7. Même si 

l’on est enclin à voir dans le moulage conservé dans la collection univer-

sitaire cette même pièce – c’est alors un des plus anciens plâtres gene-

vois –, les lacunes des archives obligent à rester prudent.     [ L. E. B. ]

1. Kalveram 1995, p. 111 ; La Moureyre 2003, p. 119, et Cacciotti 2009, p. 19, pour la 
découverte. Il est néanmoins possible que la statue appartînt déjà à la décoration d’une villa 
républicaine du iie siècle av. J.-C. qui précédait celle de Néron, selon Vorster 2007, p. 309.
2. Voir l’argumentation convaincante chez La Moureyre 2003, alors que d’autres res-
taurateurs comme Nicolas Cordier ou Pietro Bernini ont souvent été proposés dans la 
recherche ; voir p. ex. Kalveram 1995, pp. 113, 208-209, no 94 ; Bourgeois, Pasquier 
1997, p. 4. Pour une analyse de la restauration du xviie siècle, voir ibid., pp. 10-16.
3. Cacciotti 2009, p. 19. Pour la salle du Gladiateur à la Villa Borghèse, voir Laugier 
2000, pp. 144-149.
4. Haskell, Penny 1981, p. 221, voir aussi Bourgeois, Pasquier 1997, p. 4. Pour les 
copies et reprises modernes, voir Haskell, Penny 1981, pp. 221-224, no 43, fi g. 115. Le 
grand nombre de moulages tirés sur l’original risquait de l’endommager et le prince Marc-
Antoine Borghèse les interdit pendant un certain temps vers la fi n du xviiie siècle : voir 
Bourgeois, Pasquier 1997, pp. 5 et 16, fi g. 17, pour les traces laissées par les mouleurs.
5. Pour la vente de 1807, voir Fabréga-Dubert 2011 et pour l’histoire ultérieure, 
Martinez 2011.
6. Une étude plus détaillée de la statue est en préparation.
7. Baumer, Fivaz 2011, p. 111 ; Fivaz 2012, p. 297.

Bibliographie
Haskell, Penny 1981, pp. 221-224, no 43, fi g. 115 ; Moreno 1994, 
vol. II, pp. 683-685, fi g. 830, 834-836 ; Kalveram 1995, pp. 111-115, 
208-210, no 94, fi g. 108-109 ; Bourgeois, Pasquier 1997 ; Hamiaux 
1998, pp. 50-54, no 60 (Ma 527) ; Laugier 2000, pp. 144-149, 151, 
no 1 avec fi g. ; Sismondo Ridgway 2000, pp. 271-273 ; Kunze 2002, 
p. 220-221 ; La Moureyre 2003 ; Vorster 2007, pp. 309-310, 
fi g. 303a-b ; Cacciotti 2009, pp. 19-20, fi g. 2 ; Baumer, Fivaz 2011, 
pp. 111, 114 ; Gasparri 2011, pp. 78, 81 ; Fabréga-Dubert 2011 ; 
Martinez 2011 ; Fivaz 2012, pp. 292, 295, 297

4 | Pouvoir cosmique

Atelier se déplaçant avec Marc Antoine, denier frappé en 37 av. J.-C.
Avers : ANT. AVGV. III. VIR R. P. C. « Antoine triumvir » 
Tête nue de Marc Antoine à droite
Revers : IMP. TER. « acclamé empereur pour la 3e fois ». Trophée orné 
d’un bouclier échancré et d’une épée courbe ; à terre, une proue de navire 
et un bouclier rond ou un globe, symbolisant le pouvoir sur les mers
Argent ; 3,75 g ; Ø mo. 19,5 mm
Musée d’art et d’histoire, Genève, inv. CdN 2001-1782

Bibliographie
Crawford 1974, no 536/3 
           [ M. C. ]

5 | Les vaisseaux d’Antoine à la bataille d’Actium 

Atelier se déplaçant avec Marc Antoine, denier frappé 
entre 32 et 31 av. J.-C.
Avers : ANT. AVG. III VI[R R. P. C]. « Antoine triumvir »
Galère à la voile ; sur la proue, un sceptre et un ruban
Revers : LEG. XIV. Aigle légionnaire entre deux enseignes militaires 
Argent, 3,467 g, Ø mo. 17,75 mm
Musée d’art et d’histoire, Genève, inv. CdN 2001-1807

Bibliographie
Crawford 1974, no 544/29
           [ M. C. ]
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6 | Emblemata Andreae Alciati...

Andrea Alciati (1492-1550)
Emblemata Andreae Alciati cum facili et compendiosa explicatione, 
qua obscura illustrantur, dubiaque omnia solvuntur per Claudium Minoem ; 
excerpta ex ejusdem in eadem Alciati emblemata majorum vigiliarum 
commentariis ; ad calcem Alciati vita nuper ab eodem Minoë conscripta
Anvers, C. Plantin, 1584, 472 pages, ill. en noir et blanc, 16o

Bibliothèque d’art et d’archéologie, Genève, cote AG 92

Bibliographie
Enenkel Visser 2003, passim

Conçu par le grand juriste Andrea Alciati et publié la première fois en 

1534, cet ouvrage est souvent réédité encore de nos jours. La formule 

« titre, image et bref texte en vers latin » n’a jamais changé. Le côté 

sentencieux et proverbial des sujets choisis en fait une source d’inspi-

ration textuelle et iconographique qui ne vieillit pas, ce qui explique 

son infl uence sur les artistes, notamment les illustrateurs.    [ M. C. ]

8 | Segmenta nobilium signorum et statuaru m...

François Perrier (1590-1650)
Segmenta nobilium signorum et statuaru m, quae temporis dentem 
invidium [sic] evasere Urbis aeternae ruinis erepta typis aeneis 
ab se commissa perpetuae venerationis monumentum
Paris, [après 1650], 100 chalcographies, 36 cm 
Bibliothèque d’art et d’archéologie, Genève, cote EC F 5
a) Frontispice
b) Pl. 27 de Perrier représentant le Gladiateur Borghèse 
(voir Baumer ci-dessus p. 13)

Bibliographie
Voir cat. 3 ; Steiner 2005, pp. 223-225, avec bibliographie

Cet ouvrage est le premier catalogue général illustré des sculptures 

antiques retirées des ruines de Rome. Il est sélectif, ne présentant que 

des chefs-d’œuvre : tels le Laocoon, l’Hercule Farnèse, Les Niobides 

(voir cat. 21), la statue équestre de Marc Aurèle placée par Michel-

Ange au centre de la place du Capitole. Il s’adressait surtout aux 

jeunes sculpteurs. Il fi nit par imposer un canon de l’Antiquité, qui 

devint normatif pour l’Académie de Louis XIV. La première édition, 

romaine, datait de 1638. Elle fut suivie de beaucoup d’autres en 

plusieurs langues.         [ L. E. B. et M. C. ]

H
IS

T
O

IR
E

 D
E

 M
A

R
C

 A
N

T
O

IN
E

 E
T

 C
L

É
O

P
Â

T
R

E
 

7 | Raccolta di statue antiche e moderne...

Domenico De’ Rossi (1659-1730)
Raccolta di statue antiche e moderne data in luce sotto i gloriosi auspicj 
della Santità di N. S. Papa Clemente XI da Domenico De’ Rossi illustrata 
colle sposizioni di ciascheduna immagine di Pavolo Alessandro Maffei
Rome, Stamperia alla Pace, 1704, 170 col. de texte et 163 feuilles 
de planches gravées, fol.
Bibliothèque de Genève, cote Ga 185

Bibliographie
Steiner 2005, passim ; Haskell, Penny 1981, pp. 23-24, fi g. 13

Domenico De’ Rossi, sculpteur et graveur, s’adressa au savant Paolo 

Alessandro Maffei (1653-1716) pour les commentaires érudits 

accompagnant les illustrations de ce qui fut considéré comme le pre-

mier livre d’art. À noter qu’il n’y a que peu de changements dans le 

choix des œuvres depuis Perrier (cat. 8) (trois ou quatre œuvres ajou-

tées par De’ Rossi). Domenico De’ Rossi était également l’auteur de 

l’ouvrage richement illustré, en trois volumes, Studio d’architettura 

civile di Roma, 1702, 1711, et 1721, qui recensait notamment toutes 

les réalisations du baroque à Rome.       [ L. E. B. et M. C. ]
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Raimondi fut l’un des premiers artistes de l’histoire de la gravure à men-

tionner non seulement l’auteur de son modèle, mais encore à signer sa 

planche gravée. Il fut par ailleurs l’un des premiers graveurs à avoir établi 

un grand atelier, le concevant comme une école et y promouvant les 

idées picturales de la Haute Renaissance italienne, notamment romaine. 

Habituellement Raimondi grave d’après Raphaël, mais dans quelques 

cas aussi d’après d’autres artistes comme ici d’après un dessin de Baccio 

Bandinelli (probablement perdu, un dessin préparatoire aujourd’hui au 

musée du Louvre). Bandinelli s’oriente vers des œuvres complexes en 

terme d’architecture ou d’encadrement, telles que L’École d’Athènes, la 

fameuse fresque du Vatican. Les protagonistes se situent sur différents 

niveaux dans une architecture à l’antique. Les trois parties du bâtiment 

forment une cour interne, où saint Laurent se prépare au martyre. Dans 

cette gravure, c’est la loi du genre, on trouve une idée précise de l’archi-

tecture antiquisante, du mouvement des personnages et de l’anatomie 

humaine, ainsi qu’une représentation de l’espace plus cohérente par 

rapport aux représentations précédentes. Les personnages sont pour la 

plupart montrés nus, en référence aux statues antiques d’une part, et 

pour témoigner de l’habilité des artistes à représenter correctement le 

corps masculin et sa musculature d’autre part.                      [ C. R. ]

19 | Le Martyre de saint Laurent
      Vers 1520-1530, impression datée de 1582

Baccio Bandinelli (1493-1560), auteur du modèle
Marcantonio Raimondi (1480-entre 1527 et 1534), graveur
Burin, impression posthume
H. 43,1 cm ; L. 57,3 cm (feuille)
Musée d’art et d’histoire, Cabinet d’arts graphiques, Genève, 
inv. E 2013-337

La tête, dont la provenance est inconnue, apparaît vers 1844 dans un 

catalogue manuscrit du musée de Toulouse. Elle montre le portrait 

d’un homme mûr et chauve, la bouche cernée de profondes rides. Le 

nez présente une forme naturelle, alors que les yeux en amande sont 

d’une simplicité presque abstraite. Ces divergences stylistiques et la 

forme du buste indiquent qu’il ne s’agit pas d’une œuvre antique de la 

République romaine, mais d’un travail moderne, probablement de la 

seconde moitié du xviiie ou du début du xixe siècle. S’appuyant sur le 

modèle antique des portraits de prêtres d’Isis du ier siècle av. J.-C., qui 

étaient considérés à l’époque comme des portraits de Scipion l’Afri-

cain à cause d’une cicatrice en forme de croix sur le crâne 1, ces têtes 

« isiaques » ont été assez populaires dès le xvie siècle pour compléter 

les galeries des grandes personnalités romaines.                 [ L. E. B. ]

1. A l’époque où la copie de Toulouse du buste trouvé à Villa Literno fut exécutée, 
on croyait qu’il s’agissait du buste de Scipion l’Africain, le vainqueur d’Hannibal, 
sur la base d’une lecture erronée, notamment, de Polybe X 3,3. Winckelmann, par 
exemple, croit encore que le blessé de la bataille de Ticinum est Scipion le Grand 
(comme le relève son commentateur, voir Johann Winckelmann, Storia delle arti del 
disegno presso gli antichi, trad. et comm. Carlo Fea, vol. 2, Rome, 1783, pp. 306 ss.)

20 | Tête d’« isiaque » (Scipion l’Africain) d’après l’antique

Époque moderne
Marbre
H. 32 cm (H. de la tête : 20 cm) ; L. 17 cm ; prof. 21 cm
Quelques traces d’érosion (?) sur le crâne
Musée Saint-Raymond, musée des Antiques de Toulouse, 
inv. RA 85 = 30.141

Bibliographie
Balty, Cazes 2005, pp. 53-55, fi g. 27-29 ; 197, no b, fi g. 111 
(avec bibliographie antérieure). Pour les têtes isiaques modernes, 
voir Paul 1981-1982, pp. 106-108, fi g. 78-80 ; Türr 1984, pp. 174-177, 
no RR1-RR3 avec fi g.

L’emplacement antique de la Vénus de Médicis (Florence, 

Galerie des Offi ces, inv. 224) n’est pas connu. Entrée en 1584 

par l’achat des collections Capranica-Della Valle en possession 

des Médicis et placée dans leurs jardins sur le Pincio, elle fut 

déplacée au plus tard vers 1638 dans leur palais à Rome, comme 

le confi rment les gravures de Perrier (voir cat. 8). À cause du 

caractère érotique de la statue qui fut jugé peu conforme à la 

bonne morale de la Ville éternelle, le pape Innocent XI (1676-

1689) permit en 1677 le transfert de l’œuvre à Florence où elle 

fut installée, en 1688, dans la tribune des Offi ces1. Le renom et le 

rayonnement de la Vénus, déjà fameuse à Rome, n’ont dès lors plus 

cessé d’augmenter, les visiteurs venant de toute l’Europe se pres-

sèrent pour l’adorer, et commença une longue série de descrip-

tions, de reproductions et de peintures dont on ne citera ici pour 

ces dernières que le fameux tableau de Johann Zoffany (vers 1735-

1810) à Windsor Castle qui montre un groupe de voyageurs anglais 

à l’occasion d’une visite de la Tribune2 (article Baumer, fi g. 4).

Outre sa beauté et son aspect sensuel, ce fut surtout l’inscrip-

tion sur la plinthe courbe de la statue, la désignant comme une 

œuvre d’un sculpteur athénien, qui a suscité de vives discussions : 

ΚΛΕΟΜΕΝΗΣ ΑΠΟΛΛΟΔΩΡΟΥ ΑΘΗΝΑΙΟΣ ΕΠΩΕΣΕΝ 

(Cléomène, fi ls d’Apollodore, l’Athénien, l’a fait). Comme l’a mon-

tré Christiane Vorster, l’inscription est à attribuer (y compris l’écri-

ture erronée du mot « epo[i]esen » = l’a fait) à un restaurateur du 

xviie siècle, reprenant une inscription originale qui fut probable-

ment endommagée à l’occasion du transfert de la statue à Florence3. 

Aujourd’hui, la statue a perdu beaucoup de son ancienne renom-

mée. Identifi ée comme une copie ou variante4 parmi d’autres d’un 

original grec disparu, en bronze ou en marbre, dont la datation 

oscille entre la seconde moitié du ive et le début du ier siècle avant 

J.-C.5, la recherche est à ce jour loin de la moindre unanimité. Le 

motif de la Vénus nue qui cache son sexe et le sein gauche avec les 

mains s’inspire librement de la fameuse Aphrodite de Cnide de 

Praxitèle6, mais en inversant la position des jambes et en ouvrant 

avec la tête, vivement tournée vers sa gauche, la composition har-

monieuse et autocentrée de la Cnidienne. En accord avec l’activité 

21 | Moulage de la dite « Vénus de Médicis »

Probablement fi n du xviiie ou début du xixe siècle
Moulage en plâtre patiné
H. 1,53 m, avec le socle 1,62 m
Dernière restauration en 2012 (M. Hirschy)
Gypsothèque de l’Université de Genève, inv. 64

Bibliographie 
Felletti Maj 1951 ; Mansuelli 1958, pp. 69-74, no 45 ; Haskell, Penny 
1981, pp. 56-58 et 325-328, no 88, fi g. 173 ; Neumer-Pfau 1982, pp. 183-
191 et 405, no 462 ; Sismondo Ridgway 1990, pp. 354-355 et 375, no 10, 
pl. 179 ; Vorster 2001, pp. 387-408, fi g. 3-4; Boschung 2007, pp. 165-175 ; 
Pasquier 2007, p. 148, fi g. 109 ; Vorster 2007, pp. 338 et 340-341, 
fi g. 342a-b ; Havelock 2007, pp. 76-80, fi g. 19 ; Stewart 2010, pp. 12-32 ; 
Baumer, Fivaz 2011, p. 111 et 114 ; Boschung 2011 ; Fivaz 2012, p. 292, 
295 et 297
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de Cléomène et de sa famille vers la fi n du iie et durant le ier siècle 

av. J.-C.7, tout parle en faveur d’une création du type statuaire au 

plus tôt vers la fi n de l’époque hellénistique.

Le grand renom de la Vénus de Médicis jusqu’au milieu du 

xxe siècle se refl ète aussi dans l’historique des moulages à Genève : 

les archives documentent plusieurs exemplaires de la statue, 

acquis en 1779 (ce fut alors le tout premier moulage qu’obtint la 

Société des Arts), en 1786 (?), en 1846 et enfi n un dernier en 

1923 ; malheureusement, aucun document ou numéro d’inven-

taire ne permet d’identifi er avec précision la pièce conservée dans 

la collection universitaire8.        [ L. E. B. ]

1. La raison de ce déménagement fut bien profane : les médecins avaient conseillé 
au grand-duc Cosme de Médicis de se promener dans ses galeries à Florence et de 
s’entourer d’œuvres d’art d’une grandeur adéquate : Haskell, Penny 1981, p. 56. À 
Rome, le pape regretta bien vite sa décision, « parce que ces sortes de statües 
antiques sont considérées come un des plus grans ornemens de la ville », comme l’a 
noté Montaiglon (cité d’après Haskell, Penny 1981, p. 58).
2. Haskell, Penny 1981, p. 67, fi g. 30 ; Boschung 2011, p. 168, 172 no. jj avec 
bibliographie. Voir l’analyse et le catalogue des descriptions et reproductions 
modernes chez Boschung 2011.
3. Vorster 2001, qui par ailleurs donne une description précise de l’état de conser-
vation de la statue (pp. 405-408).
4. Voir la liste chez Felletti Maj 1951, pp. 61-62, plus les deux compléments chez 
Stewart 2010, p. 27 (B).
5. Les datations proposées sont par exemple  : Felletti Maj 1951, p. 61  : 300-
280 av. J.-C. ; Sismondo Ridgway 1990, p. 355 : iie siècle av. J.-C. ou après ; Stewart 
2010, p. 20  : 320-300 av. J.-C. ; Vorster 2001, pp. 403-405  : fi n du iie siècle av. 
J.-C. ; Boschung 2011, p. 236 : début du iiie siècle av. J.-C.
6. La littérature sur l’Aphrodite de Cnide est abondante ; on citera ici, à titre 
d’exemple, Pasquier 2007, pp. 139-149, 172-195, nos 34-46.
7. Voir la discussion chez Vorster 2001, pp. 401-404.
8. Fivaz 2012, pp. 296-297.

Cette tête est une copie moderne de la statue de Niobé, découverte en 

1583 à Rome, qui entra dans les collections romaines des Médicis. En 

1781, l’œuvre antique fut exposée dans la tribune des Offi ces à 

Florence, dans une salle spécialement aménagée à cet effet. Elle fait 

partie d’un groupe sculpté qui, à l’époque romaine, décorait proba-

blement les fameux jardins de Salluste et qui fi gure le massacre des 

enfants de Niobé (ou Niobides)  : orgueilleuse, comme son père 

Tantale, et fi ère de ses quatorze enfants, la reine de Thèbes provoqua 

la fureur de Léto, qui envoya ses enfants Apollon et Artémis tuer les 

Niobides. Le groupe statuaire, conservé par plusieurs répliques 

antiques et probablement créé à l’époque hellénistique, montre Niobé 

tentant en vain de protéger ses enfants de leur horrible destin 1.

Ce groupe statuaire devint célèbre dès sa découverte au xvie siècle 

et il en existe de nombreux moulages et copies modernes. Le carac-

tère dramatique de la scène a amené François Perrier à regrouper 

les statues sur la planche 87 de ses Segmenta nobilium signorum et 

statuarum de 1638 (voir cat. 5) dans un paysage pittoresque, avec 

Apollon et Artémis tirant à l’arc du haut des nuages 2. La tête toulou-

saine, identifi ée par Émile Espérandieu comme une tête de Vénus 

du ier siècle après J.-C., est une copie assez précise de l’œuvre antique, 

mais ne cache pas la marque du néoclassicisme du xviiie siècle : les 

boucles fi nement ciselées contrastent avec le visage qui est sensi-

blement modelé et qui présente, en comparaison avec l’original, des 

arcades sourcilières adoucies et un menton plus prononcé. Sa data-

tion dans la première moitié du xviiie siècle semble probable, alors 

que l’attribution supposée à Pierre Lucas (†1752), sculpteur du roi à 

Toulouse, reste forcément hypothétique 3.                      [ L. E. B. ]

1. Pour une discussion du groupe antique et de sa datation, voir Rolley 1999, pp. 277-
281, et Kunze 2002, pp. 226-227 (avec bibliographie). Une tête en médaillon de l’épave 
de Mahdia donne une adaptation de la tête de Niobé du iie siècle avant J.-C.  : von 
Prittwitz und Gaffron 1994, pp. 311-312, fi g. 12-13 et pp. 320-324, fi g. 31, 33 ; Rol-
ley 1999, pp. 278-279. Pour une autre tête en relief de la même épave, l’identifi cation 
proposée avec Niobé est par contre à refuser : Marquardt 1994, pp. 329-330, fi g. 1. 
Pour la réception moderne, voir Haskell, Penny 1981, pp. 274-279, no 66, fi g. 142-147.
2. Haskell, Penny 1981, p. 20, fi g. 10.
3. Cat. Toulouse 1989, p. 23 et Cat. Toulouse 2001, pp. 35-36. Pour Pierre Lucas, 
voir Sartre 2001, pp. 180-184.

22 | Tête de Niobé

France (?), p robablement du xviiie siècle
Marbre blanc
H. 38 cm ; L. 25 cm ; prof. 28 cm
Musée Saint-Raymond, musée des Antiques de Toulouse, 
inv. Ra 367 (30933)

Expositions 
Toulouse et l’Antiquité retrouvée au XVIIIe siècle, Toulouse, 
musée Saint-Raymond, juin-août 1989
Le portrait toulousain de 1550 à 1800, Toulouse, musée des Augustins, 
21 octobre 1987 − 7 janvier 1988
L’âge d’or de la sculpture. Artistes toulousains du XVIIe siècle, Toulouse, 
musée des Augustins, 14 décembre 1996 − 31 mars 1997

Marbres cachés, Toulouse, musée Saint-Raymond, musée des Antiques 
de Toulouse, 21 juin − 16 septembre 2001, no 29

Bibliographie
Espérandieu 1908, p. 114, no 1052 ; Rachou 1912, p. 146, no 367 ; 
Cat. Toulouse 1987, pp. 131-132, no 81 (Jean Penent) ; Cat. Toulouse 
1989, pp. 22-23, no 4 (Daniel Cazes) ; Cat. Toulouse 1997, pp. 191-193 
(Jean Penent) ; Cat. Toulouse 2001, pp. 35-36, no 29 (Daniel Cazes).
Pour le groupe antique : Haskell, Penny 1981, pp. 274-279, no 66, 
fi g. 142-147 ; von Prittwitz und Gaffron 1994, pp. 311-312, fi g. 12-13 
et pp. 320-324, fi g. 31, 33 (Mahdia) ; Marquardt 1994, pp. 329-330 
(Mahdia) ; Cat. Villa Medici 1999, pp. 162-167 ; Rolley 1999, pp. 277-281, 
fi g. 285-287 ; Kunze 2002, pp. 226-227 (avec bibliographie exhaustive)
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Le jeune homme agenouillé et nu, la tête tournée vers la gauche, se 

protège avec sa main gauche levée et son manteau enroulé sur le bras ; 

il semble tenir une pierre dans la main droite. La statuette a été rap-

prochée par Waldemar Deonna du « Gaulois agenouillé » du musée du 

Louvre (inv. Ma 324), copie romaine d’un original hellénistique du 

petit ex-voto attalide sur l’Acropole d’Athènes, mais il refusa en même 

temps l’identifi cation avec un Gaulois à cause de l’absence de traits 

distinctifs 1. L’identifi cation de ce guerrier armé seulement d’une 

pierre et de son modèle doit de préférence rester ouverte .   [ L. E. B. ]

1. Deonna 1909 et 1915, repris par Pinkwart et al. 1972 ; Bienkowski 1928, p. 76, 
et Kistler 2009, p. 75, insistent en revanche sur l’identifi cation avec un Gaulois, 
alors que Stewart 2004, p. 202, attribue le modèle de la statuette à la Giganto-
machie de ce même monument.

23 | Statuette en bronze d’un guerrier agenouillé

ier ou iie siècle apr. J.-C. (?)
Bronze, fonte pleine
H. 7,5 cm
Patine brune avec concrétions vertes ; le pied droit est perdu
Musée d’art et d’histoire, Genève, inv. C 1729

Expositions
Pergamon : In Erinnerung an Erich Boehringer, Ingelheim am Rhein, 1972
Ancienne exposition permanente : salle romaine, Genève, Musée d’art 
et d’histoire, 1976-2009
Exposition permanente : salle romaine, Genève, Musée d’art et d’histoire, 2010

Bibliographie
Deonna 1909, pp. 246-248, no 2, fi g. 3 ; Deonna 1915, pp. 290-291, no 70 
avec fi g.  ; Bienkowski 1928, pp. 75-76, fi g. 125 ; Pinkwart et al. 1972, s. p. 
no 43 ; Stewart 2004, pp. 202-203, fi g. 234 ; Kistler 2009, p. 75, pl. 11,2

Ornement en bronze appartenant sans doute à une statue monu-

mentale en bronze ou à un trophée d’époque romaine, identifi é 

comme étant un fourreau de glaive en raison de sa grande taille. 

L’embouchure du fourreau est manquante, ainsi qu’une bonne par-

tie de l’attache et de la poignée du glaive. 

L’ensemble du fourreau (en latin vagina, ae, f) est constitué de 

deux baguettes arrondies en bronze fi xées sur une plaque de bronze 

décorée. Il est orné d’une frise de feuilles de lierre gravée avec des 

insertions métalliques en cuivre (?) au niveau de la tige du lierre. 

Sur la partie supérieure de l’objet, un élément rectangulaire, 

reprenant la décoration de l’ensemble du fourreau, est fi xé et par-

tiellement cassé. Il est identifi é comme étant une courroie.  

Sur la partie inférieure, au niveau de la tranche des baguettes, 

sont fi xés deux tenons en fer en forme de perle, reliés entre eux par 

deux barrettes transversales guillochées. L’extrémité de la pointe de 

la bouterolle est terminée par un bouton.             [ C. A. ]

25 | Fourreau de glaive

Nyon
République romaine – Empire romain
Bronze avec insertions en cuivre et en fer
l. 65, 5 cm ; L. 8 cm
Musée d’art et d’histoire, Genève, inv. 16827

Bibliographie
Deonna 1940 p. 5, pl. I, 2 ; Fellmann 1957, p.127 

Aristocrate, homme politique et général romain, Scipion, vainqueur 

d’Hannibal en Afrique septentrionale lors de la deuxième guerre 

punique, était un admirateur précoce de l’art grec, au grand dam de 

certains de ses contemporains, plus conservateurs. Le décor de ce 

bol représente quatre pêcheurs, disposés en deux paires, ce qui 

indique qu’il ne s’agit probablement pas d’une scène de genre. 

L’utilisation de rochers et d’arbres comme éléments du paysage fait 

allusion à l’environnement luxuriant de la cour royale d’Égypte à 

l’époque alexandrine.  On y célébrait la pêche au même titre que de 

nombreuses autres activités qui contribuaient à l’atmosphère festive 

dont jouissaient les riches habitants des rives du Nil.      [ R. S. B. ]

24 | Bol hémisphérique représentant des pêcheurs

Aurait été découvert près d’Akko
Époque hellénistique, iie-ier siècle av. J.-C.
Or
H. 7 cm ; Ø 10 cm
Un côté manquant ; consolidé, mais comportant des fi ssures 
Fondation Gandur pour l’Art, Genève, inv. FGA-ARCH-GR-57

Bibliographie
Chamay 2005, pp. 44-45
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89 | Icône des saints Constantin et Hélène

Grèce du nord – Macédoine, xviiie siècle
Tempera sur bois
H. 66 cm ; L. 57 cm ; prof. max. 3,5 cm
Usures et lacunes
Musée d’art et d’histoire, Genève, inv. 1984-0093

Bibliographie
Frigerio-Zeniou et alii, Genève-Milan 2006, no 27, pp. 84-85

Le cadre, richement sculpté, caractéristique du nord de la Grèce, 

rappelle les iconostases des églises byzantines, alors que cette icône 

était certainement destinée à la dévotion privée. 

Constantin et sa mère Hélène portent le costume impérial 

byzantin, bien que les motifs des tissus attestent une époque pos-

térieure. Les attitudes hiératiques des deux personnages placés 

symétriquement de chaque côté de la croix s’inscrivent dans la 

tradition byzantine.                      [ M. M.-R. ]

Das Königreich der Vandalen. Badisches Landesmuseum, 
Schloss Karlsruhe, 24 octobre 2009 - 21 février 2010
Otto der Grosse und das römische Reich. Kaisertum von der Antike zum 
Mittelalter. Kunsthistorisches Museum Magdeburg, 27 août  -  9 décembre 2012 

Bibliographie
von Heintze 1968, pp. 81-82, 109, no 54, pl. 90-91, 137 a-b ; Calza 1972, 
p. 224, no 136, pl. 76, fi g. 265-267 ; Bergmann 1977, p. 144, n. 571 ; 
L’Orange 1984, pp. 70, 118-119, pl. 49 a-b ; Fittschen, Zanker 1985, 
p.156 avec n. 1 ; Knudsen 1988, pp. 217, 228-229, no 16, fi g. 55 ; Goette 
1990, p. 71, n. 347 (f) ; Stiegemann 1996, pp. 96-97 avec fi g. ; Johanning 
2003, pp. 22, 145 ; Hannestad 2007, p. 102 no 10 avec fi g. (description 
détaillée de la tête par Kathrin Schade sur le CD-Rom) ; Hattler 2009, 
p. 54, no 30 avec fi g. ; Puhle, Köster 2012, pp. 206-208, no II.1

88 | Tête de Constantin le Grand ou d’un de ses fi ls

Époque constantinienne
Marbre de Luni (Carrare)
H. 26,9 cm (la tête : 25 cm) ; L. 21,3 cm ; prof. 21,5 cm
Le menton et le nez sont cassés et ont été retravaillés pour être 
complétés en plâtre, de même qu’une partie du crâne. Le bas 
du cou est aplati et couvert de ciment. La surface est partiellement 
endommagée, avec quelques petites épaufrures
Museum Schloss Fasanerie, Eichenzell, inv. FAS.ARP.54

Expositions
Frühchristliche Kunst in Rom und Konstantinopel. Schätze aus 
dem Museum für Spätantike und byzantinische Kunst Berlin 
Diözesanmuseum Paderborn, 6 décembre 1996 - 31 mars 1997
Konstantin der Grosse. Herrscher des römischen Imperiums 
Rheinisches Landesmuseum Trier, 2 juin - 4 novembre 2007

La tête, dont le menton et le nez ont été brisés et restaurés en 

plâtre dès l’Antiquité1, réutilise un portrait du début de l’époque 

impériale (?), comme le prouve entre autres la forme inhabituelle 

des oreilles2. Partiellement inachevée dans les parties invisibles 

pour le spectateur antique, elle montre sur l’arrière de nombreuses 

traces d’outils.

Nous nous trouvons face au portrait d’un jeune homme à la coif-

fure typique de l’époque constantinienne, où le front est encadré 

par un alignement de courtes boucles parallèles. La chair est fi ne-

ment modelée avec une grande souplesse, la bouche fermée. Les 

yeux sont largement ouverts, avec l’iris et la pupille gravés dans le 

marbre. La bouche légèrement décentrée, les quelques asymétries 

dans les yeux et la fi ne courbure du cou indiquent que la tête était 

légèrement tournée vers sa gauche et appartenait probablement à 

une statue3.

Stylistiquement, elle est peut-être attribuée à l’époque de 

Constantin le Grand ; toutefois, l’identifi cation et la datation précise 

du portrait n’ont pas encore fait l’unanimité parmi les chercheurs : 

les uns ont proposé de voir dans le portrait de Schloss Fasanerie 

une représentation du jeune Constantin peu après 3124, d’autres 

ont préféré dater ce portrait d’une phase ultérieure, à partir de 324, 

en l’identifi ant soit comme Constantin le Grand, soit comme un 

de ses fi ls5. Ces diffi cultés sont liées au développement du portrait 

de l’empereur  : alors que les portraits du début de son règne le 

montrent jeune, avec un visage carré, un nez marqué et des traits 

fi ns sinon maigres, son image offi cielle perd, à partir de 324, de son 

individualité et devient « surhumaine »6. Cette nouvelle représen-

tation de l’empereur souligne sa majesté divine (divina majestas), 

qui s’exprime aussi dans les yeux tournés vers le ciel. Malgré cette 

abstraction de l’individuel – qui marque véritablement la fi n du por-

trait antique proprement dit –, on trouve dans les portraits tardifs 

de Constantin le Grand un nombre d’éléments caractéristiques qui 

font défaut à ce portrait. À part quelques différences dans la che-

velure7, on constate surtout l’absence des marques de l’âge ainsi 

que des sourcils caractéristiques de l’empereur. En même temps, 

l’absence de traits individuels et un certain schématisme dans la 

chevelure ne permettent pas d’y reconnaître un portrait du début 

du règne. Sans que l’on puisse donner de réponse défi nitive, il n’est 

donc pas exclu que nous nous trouvions devant le portrait d’un des 

fi ls de Constantin le Grand, sculpté entre 324 et 3408.   [ L. E. B. ]

1. Il s’agit d’une restauration antique, typique pour l’Antiquité tardive : Hannestad 
2007, p. 102.
2. Goette 1990, p. 71, n. 347 (f), attribue la tête originelle à l’époque de Claude (41-
54 apr. J.-C.), ce qui correspond à la forme de la chevelure dans la nuque.
3. L’Orange 1984, p. 119, propose une statue cuirassée, ce qui reste impossible à prouver.
4. Par exemple, von Heintze 1968, p. 82 ; Calza 1972, p. 224, no 136.
5. L’Orange 1984, p.  119 (portrait de Constantin le Grand sculpté après 324) ; 
Fittschen, Zanker 1985, p. 156 avec n. 1 (portrait d’un des fi ls de Constantin le 
Grand) ; Hannestad 2007, p. 102, no 10 avec fi g. (Constantin le Grand).
6. Voir surtout L’Orange 1984, pp.  58-80, les résumés sommaires chez Johanning 
2003, pp. 21-23, et Hannestad 2007. Pour les portraits du début du règne, y compris les 
portraits de l’arc de Constantin et le fameux portrait colossal au Palais des Conservateurs, 
inv. 1622, voir par ailleurs Fittschen, Zanker 1985, pp. 147-152, no 122, pl. 151-152.
7. Un élément caractéristique de la coiffure des portraits tardifs de Constantin le 
Grand est une boucle centrale au-dessus du nez qui prend la forme d’une gemme et 
qui ne se retrouve pas sur le portrait en question.
8. Une comparaison qui pourrait parler en faveur de cette identifi cation est 
donnée, pour l’organisation de la chevelure, par un portrait possible d’un des fi ls de 
Constantin le Grand au Palais des Conservateurs à Rome, inv. 843 : L’Orange 1984, 
p. 87, no 135, pl. 61a-b ; Fittschen, Zanker 1985, pp. 155-156, no 124, pl. 155, qui 
évoquent aussi la similitude des deux têtes.
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L’intaille montre le portrait d’un empereur, gravé de profi l droit dans 

la surface convexe de la pierre. Il porte une cuirasse et un manteau 

agrafé sur l’épaule avec une grande fi bule en forme de disque. La 

coiffure encadre le front de courtes boucles régulières, alors que 

des cheveux plus longs couvrent la nuque ; elle est ceinte d’un dia-

dème avec une double rangée de perles et un grand joyau central 

sur le front. Le portrait est caractérisé par un menton proéminent, 

un nez crochu, des pommettes saillantes et un grand œil surplombé 

d’un sourcil fourni.

Ce chef-d’œuvre fut publié pour la première fois en 1700 par 

Michelangelo Causeo de La Chausse, qui l’identifi a comme un 

portrait de Constance II ; il faisait partie d’une collection d’intailles 

conservée dans une petite armoire baroque qui fut achetée en 

1742 pour la Ratsbibliothek de Leipzig. C’est l’une des pièces les 

plus impressionnantes de son époque, caractérisée à juste titre par 

Adolf Furtwängler comme « von dem Besten, was die Spätzeit noch 

erreichte »1  : elle illustre, avec deux autres exemplaires, conservés 

à Berlin et à Londres, la renaissance de la glyptique impériale à 

l’époque constantinienne.

L’identifi cation du portrait n’a pas encore fait l’unanimité dans 

la recherche : alors que plusieurs chercheurs reprirent la proposition 

de La Chausse, d’autres préférèrent y voir une représentation de 

Constantin le Grand, à cause de la similitude du profi l avec le 

fameux portrait colossal à Rome2. Le portrait montre par ailleurs des 

différences assez évidentes avec les deux intailles susmentionnées 

qui fi gurent probablement le même personnage à des âges diffé-

rents. C’est surtout visible pour le menton plus fi n et la mâchoire 

moins lourde, et enfi n pour la pommette plus délicate. Comme 

Maria R. Alföldy l’a montré, le portrait de l’intaille de Londres est 

probablement à identifi er avec Constance II, à cause du diadème 

à trois rangées qui n’apparaît sur les monnaies en or que sous son 

règne3. Si les portraits des deux intailles de Berlin et de Londres 

fi gurent ce dernier, les chances que l’intaille de Leipzig présente le 

portrait de Constantin le Grand augmentent d’autant. Ce portrait 

aurait été créé pendant la deuxième partie de son règne, à cause du 

diadème qu’il n’a porté qu’à partir de 324.        [ L. E. B. ]

1. Furtwängler 1900, vol II, p. 231, no 35.
2. Fittschen, Zanker 1985, pp. 147-152, no 122, pl. 151-152 (avec bibliographie).
3. Alföldy 1963, pp. 129-130.

Bibliographie 
Causeo de La Chausse 1700, pl. 41 et p. 13 ; Furtwängler 1900, 
vol. I, pl. XLVIII, no 35, vol. II, p. 231, no 35, vol. III, pp. 361, 364 ; 
Delbrueck 1933, pp. 20, 40, 154, pl. 74,5 ; Alföldy 1963, pp. 129-130 ; 
Zwierlein-Diehl 1969, p. 194, texte pour no 545, pl. 94 ; Richter 1971, 
pp. 96, 124, no 607 ; Calza 1972, pp. 307-308, no 5, pl. CVI, fi g. 384 ; 
Engemann 1979, col. 283 ; L’Orange 1984, p. 85 ; Engemann 2007 
no 1.9.31 ; Krug 2007, p. 133, fi g. 3 ; Spier 2007, p. 19, no 9 ; 
173 (texte pour no X16), pl. 2, no 9 a-b ; Zwierlein-Diehl 2007, p. 445 ; 
Puhle, Köster 2012, p. 224, no II.11 avec fi g. (Thomas Rudi) et 
commentaire par Josef Engemann sur le CDRom

90 | Portrait de Constantin le Grand ou d’un de ses fi ls 

Époque constantinienne
Intaille
Améthyste de couleur violet clair
H. 20 mm ; L. 15 mm ; épaisseur 5 mm
GRASSI Museum für Angewandte Kunst, Leipzig, inv. 1952.55/441

Expositions
Konstantin der Grosse. Herrscher des römischen Imperiums. Rheinisches 
Landesmuseum Trier, 2 juin-4 novembre 2007
Otto der Grosse und das römische Reich. Kaisertum von der Antike 
zum Mittelalter. Kunsthistorisches Museum Magdeburg, 
27 août-9 décembre 2012 

Pour l’intaille à Berlin, Staatliche Museen, inv. 30931 (ex-collection 
Dr. Ph. Lederer, Berlin) : Delbrueck 1933, p. 153, pl. 74,3 ; Alföldy 
1963, pp. 129-130, fi g. 300 (par erreur indiqué comme « Londres ») ; 
Zwierlein-Diehl 1969, p. 194, no 545 ; Calza 1972, pp. 306-307, 
no 213, pl. CIV, fi g. 378 ; Beckenridge 1979, pp. 8-12, fi g. 7 ; 
Spier 2007, p. 18, no 4, pl. 1 (avec bibliographie).

Pour l’intaille à Londres, British Museum, inv. GR 1907,5-14,1 : 
Delbrueck 1933, pp. 153-154 ; Alföldy 1963, pp. 129-130, fi g. 299 
(par erreur appelé « camée ») ; Zwierlein-Diehl 1969, p. 194, texte 
pour no 545 ; Calza 1972, pp. 233-234, no 144, pl. LXXX, fi g. 282 ; 
Richter 1971, no 605 ; Beckenridge 1979, pp. 8-12, fi g. 8 ; Spier 2007, 
p. 18, no 5, pl. 1 (avec bibliographie).

Pour une copie moderne à Berlin, Staatliche Museen, inv. 2343 
(ex-collection Stoch) : Furtwängler 1900, vol. I, pl. 48,37 ; vol. II, 
p. 231 ; Zwierlein-Diehl 1969, p. 194, texte pour no 545 ; Calza 1972, 
p. 308, n. 4 ; Spier 2007, p. 173, no X16 ; Zwierlein-Diehl 2007, p. 445.
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